
F-Zohra B. - Alger
(Le Soir) -Depuis la
recrudescence des cas de
grippe A/H1N1, une cam-
pagne de sensibilisation
sur l’importance du lavage
des mains a été lancée
par le ministère de la
Santé, de la Population et
de la Réforme hospitaliè-
re. 

Parmi les gestes
recommandés dans le
cadre de cette campagne,
le lavage régulier des
mains au savon liquide. 

De ce fait, il semble
qu’un certain nombre de
consommateurs ont adop-
té ce mode de nettoyage
des mains. 

Un tour dans les supé-
rettes et autres magasins
de la capitale permet de
constater le rush sur les
flacons de savon liquide,
de différentes marques.
Les vendeurs expliquent
que leurs clients s’appro-
visionnent de plus en plus

en savon liquide, délais-
sant dans la plupart des
cas les savonnettes clas-
siques. D’ailleurs, depuis
plusieurs semaines déjà,
le savon en forme liquide
a inondé le marché.

«Depuis qu’au niveau des
écoles les enseignants
sensibilisent sur la néces-
sité du savon liquide,
beaucoup de parents vien-
nent, accompagnés de
leurs enfants, pour ache-
ter du savon liquide. Nous
n’en avons jamais autant
vendu», confie le respon-
sable d’une supérette. Il
en est de même pour le

gel antiseptique pour la
désinfection des mains.
Ce dernier produit, vendu
en général en pharmacie,
suscite un grand engoue-
ment des consommateurs. 

Devenu indispensable,
il est vrai qu’il est facile
d’utilisation et permet une
désinfection des mains
sans rinçage.

F. Z. B.

Ils sont une cinquantaine
d'accusés dans cette affaire. 

En première instance,
deux directeurs et un ingé-
nieur ont écopé chacun de
huit ans de prison ferme et
une forte amende, alors que
d'autres condamnations,
allant de 2 à 6 ans ont été
prononcées à l'encontre de
plusieurs cadres et entrepre-
neurs. 

Certains, 13 au total, dont
les 2 directeurs, se trouvent

en prison, déjà, depuis plus
de huit mois. Les membres
du comité des marchés de la
wilaya avaient, eux aussi,
été condamnés. 

Pas moins de 4 années
de prison ferme et une
amende de 1 million de
dinars ont été prononcés à
l'endroit de chacun d'eux. Ils
ont été laissés en liberté.
Pour  rappel, au lendemain
de la condamnation de ces
derniers, le 6 octobre der-

nier, l'APW s'est réunie et a
vivement protesté contre ce
verdict. Une protestation qui
s'est traduite sur le terrain
par notamment, «le gel de
toutes les activités des APC
au niveau de la wilaya et de
l'APW, en assurant toutefois
le service minimum». Ce
mouvement a duré plusieurs
mois, avant son arrêt la
semaine passée. 

Il faut noter que trois élus
de l'APW figurent parmi les
membres du comité des
marchés. 

Le parquet avait, faut-il le
rappeler, confié l’enquête
sur le secteur de l'hydrau-
lique à la Sûreté de wilaya.
Beaucoup d'encre a coulé
sur ce scandale qui a donné
un véritable coup de frein au
développement de la wilaya.
Béchar est désormais der-
nière, parmi les wilaya, dans
la consommation du budget,
avec moins de 20 %.
Certaines directions, déjà
moribondes, ont ralenti au

maximum leurs activités.
Quelques projets ont accu-
mulé de grands retards. Les
responsables  concernés ont
trouvé la parade : «Nous
avons peur de subir le même
sort que nos collègues de
l'hydraulique». Une justifica-
tion qui ne tient pas la route,
car, si on dispose de la com-
pétence adéquate, on ne
craint personne. Il y a des
secteurs, sans les citer, qui
ont bien avancé au cours de
cette période. 

Heureusement d'ailleurs,
qu'il existe, encore, des res-
ponsables propres qui n'ont
rien à se reprocher. La justi-
ce à Béchar n'est pas en
train d'accuser des respon-
sables gratuitement. Mais si
on fait appel à des entrepre-
neurs, hors wilaya, dispo-
sant d'une qualification en
hydraulique et qu’on leur
confie des marchés de tra-
vaux de construction, en vio-
lation de la réglementation et
que les projets en question

présentent d'innombrables
difficultés, là oui, non seule-
ment, il y a de quoi avoir
peur et aussi le risque de se
retrouver devant la barre
n'est pas écarté. Par ailleurs,
on a appris, ces derniers
jours de source  crédible,
qu'une enquête sur les
biens des accusés dans l'af-
faire de l'hydraulique a révé-
lé récemment que les
comptes bancaires de cer-
tains cadres sont bien gar-
nis. Des fortunes, selon
notre interlocuteur. Un
exemple : dans l'un de ces
comptes, appartenant à un
cadre, il a été découvert,
selon cette source, pas
moins de 500 000 euros et
15 milliards de centimes
dans le compte d'un membre
de la famille et très proche
d'un autre cadre, ceci sans
compter les biens mobiliers
et les voitures de luxe que
détiennent certains d'entre
eux.

Lies Mourad
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Une large consommation de savon liquide et
de gel antiseptique est constatée ces derniers
jours, suite à la multiplication des cas de grippe
A/H1N1.

ÉPIDÉMIE DE GRIPPE PORCINE

Le savon liquide et le gel antiseptique
largement consommés

Publicité

GRIPPE PORCINE : UN NOUVEAU
DÉCÈS ENREGISTRÉ

Une autre femme
enceinte décède à Oran
Le service des urgences du CHU d’Oran a confirmé, hier

matin, le décès d’une femme enceinte, à la 34e semaine de sa
grossesse, des suites d’une contamination par le virus A/H1N1. 

Selon notre source, cette femme, qui réside dans la localité
d’Aïn-El-Beïda, a été transférée, dans la soirée de vendredi,
aux urgences dans un état grave, avant de décéder vers
minuit.  La victime, âgée de 23 ans, avait été admise deux jours
avant son décès au service infectieux de l’hôpital d’Oran, pré-
cise-t-on.  Selon notre source, c’est la deuxième femme qui
décède à Oran des suites  d’une grippe porcine, après le cas
d’une femme, également enceinte, venue de Relizane. 

Par ailleurs, l’on a appris de source sûre qu’un homme âgé
de 34 ans et un étudiant, un résident de la cité universitaire C5
de Bir-El-Djir, affectés par le virus A/H1N1, ont été placés sous
haute surveillance médicale.  

Ben Aziz 

CADRE DE L’HYDRAULIQUE DE BECHAR

Ouverture lundi du procès en appel
Le procès en appel des cadres de l'hydrau-

lique est programmé pour le lundi 7 décembre.
Un procès qui tient tout le monde en haleine
dans la capitale de la Saoura.

WEEK-END À CHRÉA

Les hivernants à la recherche
de trace de neige

La station de Chréa n’a pas
désempli le week-end dernier.
Beau temps oblige, les hivernants
sont montés par route ou par télé-
phérique pour profiter de la neige.
Mais c’était bien dommage pour
eux car il n’y en avait pas beau-
coup. 

Fondue alors qu’elle avait coiffé toutes
les montagnes de l’Atlas au début de la
semaine passée, il en est resté quelques
traces qui se sont amassées en congères
sur les bords des routes et les flancs des
collines.

Ce peu de neige a fait tout de même des
heureux. Les enfants, notamment, se sont
dépensés à cœur joie. Confection de bon-
homme de neige ou autre jeu qui consiste à
cingler le visage de son vis-à-vis à l’aide de
boules de neige, étaient le lot de tout ce flux
de visiteurs qui ont préféré passer leur
week-end sur les hauteurs de Blida.

C’est dire que durant les deux jours de
cette fin de semaine, la route étroite qui
mène de la placette vers le ski club, endroit
privilégié des amoureux de la neige car il y
a chance d’en trouver, était congestionnée
par le nombre important de véhicules qui

voulaient tous passer en même temps et
surtout de piétons désirant à tout prix
atteindre le site. Et se frayer un chemin
n’était pas chose aisée en raison de la ruée
désordonnée des personnes qui accentuait
les bouchons.

Sur place, c’est l’allégresse. La joie illu-
minait le visage des bambins, et même les
adultes folâtraient comme des petits
enfants.

Cependant, le froid glacial provoque des
creux et comme la faim est mauvaise
conseillère, l’on s’abat vite sur les gargotes
improvisées sur place car, là, il est impos-
sible de trouver des snacks dignes de ce
nom où l’on peut manger à l’aise. Et quand
il s’agit de se soulager, l’on est vite en face
d’une réalité à tout le moins amère. 

En effet, les sanitaires y font cruellement
défaut. Et c’est dans la nature que les gens
vident leurs vessies voire leurs panses.
C’est pour dire tout l’inconvénient de Chréa
qui aspire à devenir un site touristique haut
de gamme. Face à tous ces aspects qui
répugnent, l’Association les amis de Chréa
lutte continuellement pour redonner à ce
fleuron de la nature, le visage qui était le
sien il y a quelques décennies.

M. B.


